
 

Ronde avec 

la Vierge Marie 

dans  

la Divine Volonté 

 
En hommage à 

l’Immaculée Conception 

par Gisèle Kirouac  

 

Avant-propos 

 

 

Afin de nous inspirer, voici un exemple de rondes 

avec la Vierge Marie. En effet, Jésus n’attend que 

l’élan de notre cœur, sincère et humble, quelle que 

soit notre formulation : longue, bonne, courte, 

inspirée ou non.  

 

Ce qu’Il voit et garde précieusement dans son Cœur 

adorable, c’est notre intention profonde. Alors voici 

une démarche de rondes qui ne sont pas des prières à 

réciter seulement. Le Seigneur veut plus.  

 

Il veut vraiment que notre cœur y contribue et que 

notre volonté soit complètement fondue dans la 

sienne. Ce qui suit est complet et inspirant. Nous vous 

invitons donc à les lire et à les méditer avec le cœur, 

le Cœur même de Jésus dans sa Divine Volonté. 

 

 Grâce à elles, transportés dans son Divin Vouloir 

nous espérons que votre propre cœur puisse formuler 

ainsi ses propres rondes ce qui est en fait 

véritablement la vie « immergée » dans la Divine 

Volonté.    

 

 

 

 

Catherine Lavoie  

Pour le site Carrefour Divine Volonté 



 

Introduction 

Écoutons Jésus parler de sa mère, la Vierge Marie : « Oh ! comme 

elle était belle ! Elle était petite par elle-même, mais grande et 

supérieure à tous à cause de Nous. À cause de sa petitesse, elle 

fut élevée à la hauteur de Mère de celui qui l’a formée. »* 

 

 « Elle fut un prodige de notre Volonté, un prodige de grâce, de 

beauté, de sainteté. Mais elle demeura toujours petite, à tel point 

qu’elle n’a jamais quitté nos bras…  

 

Considérant notre Volonté comme déposée 

dans son cœur virginal, elle préparait la 

nourriture de notre Volonté pour toutes les 

créatures…Cette nourriture lui coûta durant 

toute sa vie des souffrances inouïes, même la vie 

de son Fils. Elle forma ainsi en elle un dépôt abondant de cette 

nourriture de ma Volonté pour la garder disponible pour tous ses 

enfants en tant que Mère tendre et aimante. »* 
 

C’est là que se loge la puissance de la Vierge Marie. Sa petitesse 

est le lieu secret qui contient le mode divin d’agir et de penser. Le 

découvrir et l’adopter change notre vie humaine en vie divine. 

Dans ces temps difficiles, il est donc sage d’invoquer  la 

Puissance de la Volonté de Dieu en la pureté de Marie pour attirer 

les faveurs du Ciel.  
 

L’âme, immergée dans l’Amour, prend le fiat de l’Immaculée en 

réponse à l’ange Gabriel, l’unit à son propre fiat et au fiat divin 

sachant que, où est Marie, Jésus est là, Luisa est là et toutes les 

créatures, passées, présentes et futures « afin de former un seul 

fiat éternel. » ** et pour la gloire de Dieu, demande que des 

torrents de grâces, de lumière, de paix, de guérison, de conversion 

et de sainteté sortent du cœur de Marie et de Jésus. 
 

*Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, tome 16, le 10 novembre 

1923 et le 24 novembre 1923 

**Nicole Boulanger 

1 

Méditation préparatoire 
« Un seul regard de Marie sur elle-

même, et elle n’était plus immaculée! » *  

 

Cette lumière donnée à Marie de Fiesole 

nous fait entrer dans le mystère de la vie 

de la Vierge Marie. Elle nous aide à 

comprendre l’état de pureté qui régnait 

en elle par grâce. 
 

Marie était toute petite. Sa petitesse 

faisait qu’elle ne pensait jamais à elle, à 

ses intérêts personnels. Elle ne vivait que 

pour plaire à Jésus ou à aimer "le Jésus" 

qu’elle voyait dans son proche. 

 Cet état est le fruit du travail de Dieu. D’abord, Il crée la (ou les) 

personne. Puis, Il dispose les événements pour créer des vies 

divines. 

Maman Marie raconte : « À partir du premier instant de ma 

Conception, j’ai été formée, réchauffée et placée dans la Divine 

Volonté qui a purifié mon germe humain par sa puissance. »** 

La suite vient avec les fiat des choisis. 

Chaque personne a à donner son plein accord pour que Dieu 

agisse en elle. Vidée de sa propre volonté, on peut dire qu’on est 

des "riens" ou qu’on doit redevenir "néant". * Toute grâce vient 

de Dieu et doit revenir à Dieu.  

L’ayant vécu par grâce et par anticipation, la Vierge Marie « est 

prête à nous faire cadeau de tous ses mérites.  Avec une confiance 

d’enfant, prenons ce qu’elle a fait depuis sa conception jusqu’à 

son dernier souffle et, comme si tout était à nous, présentons-le à 

notre Dieu comme la plus belle des offrandes. » *** 
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Unis aux mérites de Jésus et de tous les saints du Ciel, la 

puissance des prières dans la Divine Volonté fait descendre du 

Ciel une force invincible qui rend possible le Règne de Dieu sur 

la terre comme au ciel.  

Pour ceux qui veulent entrer dans cette démarche en l’imitant, 

Jésus a donné un conseil à Luisa Piccarreta qui est très lumineux, 

celui de "ne plus penser à soi".  

«Tu dois cesser de penser à toi, ne rien faire d’autre que ce que 

Je veux, et Je m’occuperai moi-même de tes maux et de tes 

biens. » *** 

Adopter cette attitude de petitesse est le plus beau cadeau que l’on 

puisse faire à la Vierge Marie. Car il rend possible sa mission de 

Mère de tous les enfants de la terre.  

Le désir de s’approcher de l’Immaculée Conception et de vouloir 

l’imiter traduit notre reconnaissance à Dieu de nous avoir donné 

une Mère si pure. 

 

*Marie de Fiesole, La Toute petitesse en Marie, p.16 

**L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.15 

*** Collection de prières, « Prières dans la Divine Volonté ». 

****Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, tome 9, le 4 octobre 1909 

 

 

 

 

 

*****Il est suggéré, pour chaque jour, de relire la méditation 

préparatoire et de réciter un chapelet (ou au moins une dizaine). 
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1. Premier jour : le choix d’aimer 

Les cieux sont atterrés. Le projet de Dieu de créer des êtres libres 

lui ressemblant est défait. Adam et Ève ont désobéi. Une seule issue 

monte dans l’Esprit du Père : créer un couple d’être humain si beau 

que tout va pouvoir être réparé.  

C’est sûr qu’Il va demander l’aide de 

son Fils mais il lui faut quand même 

une créature qui va lui permettre 

d’agir dans tout son être.  

Devant la désobéissance et l’orgueil 

de l’homme, Il déverse son Amour sur 

le germe humain de la Vierge Marie. ** 

Réflexion  

Dieu est Amour. On le voit facilement dans sa réaction au péché 

des hommes. En créant une femme capable de s’oublier pour se 

faire accueil à l’Amour de Dieu, Il donne à l’homme la possibilité 

de se racheter. La Vierge Marie est centrée sur Lui. Elle ne pense 

pas à elle. Elle ne veut que l’aimer. Elle ne veut que lui faire plaisir. 

Aussi, des mers d’Amour se forment pour donner une demeure 

pure au Fils de Dieu. 

Prière : 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie quand elle a choisi de « former de hautes vagues pour 

adresser au Père, au Fils et à l’Esprit Saint [ses] hommages 

d’amour et d’adoration »* et j’y joins mon amour et celui de tous 

les enfants de la terre, autant du passé, du présent et du futur. Et 

pour la gloire de Dieu, je demande pour tous la grâce de choisir 

d’aimer toutes les âmes quelques soient leurs conditions de vie. 

 
*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.17 
**C’est une perception humaine. En réalité, Dieu a tout fait en un acte unique. 
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2. Deuxième jour : la force des fiat d’amour 

« Elle est si petite ! » Cette pensée traverse l’esprit d’Anne et de 

Joachim qui reconduisent la Vierge Marie au Temple. Mais, ils ne 

s’y arrêtent pas. Leur regard se détourne 

de leur peine et ils obéissent. 

La très jeune enfant ne se rebelle pas 

non plus. Elle aussi a reçu l’appel de 

Dieu. Des chants de joie et de louange 

émanent de son cœur.  

 

Pourtant, son bonheur  n’est pas égoïste. La pureté de son cœur 

lui a fait voir la souffrance de ses parents et sa peine attire les 

secours du ciel. « Mon attitude pacifique et courageuse et sans 

larme infuse en eux la force de me quitter. » * 

 

Réflexion  

La mission de la Vierge Marie est grande. Elle est celle qui doit 

annuler la désobéissance d’Ève. Dieu utilise donc des moyens 

exigeants. Il ne voit pas comme nous. Il regarde toujours les 

événements comme des situations où l’amour peut se manifester. 

Ce sont les fiat à l’Amour qui comptent. Les pensées, les paroles et 

les actions, tout doit être fait avec amour. La petite boule d’amour 

à l’intérieur de nous indique l’état de notre âme.  

 

Dans le quotidien, « il n’y a rien de plus difficile » que de dire 

toujours oui à l’Amour. Oui à une perte. Oui à un pardon. Oui à un 

don, à une aide. La force d’aimer se forme dans les fiat d’amour. 

La répétition des « Je fais cela par amour pour Toi » devient le don 

de sa volonté humaine et incite Dieu à renouveler ses grâces. Et si 

on peut se dire « On a fait notre possible », ce n’est qu’après avoir 

demandé l’intercession de la Vierge Marie. Dieu ne peut rien 

refuser à la toute pure.  

*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.55 
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Une ronde dans un livre de Maria Valtorta 

« Maman! Maman! » la petite tourterelle blanche (la Vierge Marie 

enfant) est blottie dans le nid des genoux maternels, avec ses petits 

pieds sur l’herbe courte et son petit visage sur le sein 

maternel…Puis la tourterelle lève sa tête et donne les fleurs à sa 

mère. Elles sont toutes pour la maman, et pour chaque fleur elle 

raconte une histoire qu’elle a imaginée. 

Cette grande fleur, couleur d’azur c’est une étoile qui est 

descendue du ciel pour apporter à sa maman le baiser du Seigneur. 

Voilà, qu’elle la serre sur son cœur, sur son cœur, cette petite fleur 

céleste et elle y trouvera le goût de Dieu. 

Mais cette autre, d’un azur plus pâle, comme sont les yeux du papa, 

porte inscrit sur ses feuilles que le Seigneur aime beaucoup son 

papa à cause de sa bonté. 

Et cette petite, toute petite, l’unique trouvée, (c’est un myosotis) 

c’est celui que le Seigneur a fait pour dire à Marie qu’Il l’aime 

beaucoup… » 

Prière : 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie quand elle a choisi de renoncer à sa propre volonté :   

« Remplie d’une crainte extrême mais, beaucoup plus encore, 

remplie d’amour pour mon Créateur, j’ai juré de ne jamais faire 

ma volonté. »* et j’y joins mon fiat et celui de tous les êtres 

humains de la terre, de tout temps, dans un désir de l’imiter. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande, pour tous, la grâce de 

recevoir la force de donner sa propre volonté en échange de la 

Volonté de Dieu. 

 

*Maria Valtorta, L’Évangile tel qu’il m’a été révélé, T. 1, p.50-51 

**L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.26 
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3. Troisième jour : un cœur à cœur continuel 

Pourquoi ? Pourquoi venir chercher une petite fille à si bas-âge ?  

Après avoir fait ses adieux à ses parents, la petite fille se dirige 

vers la cellule qui sera son nouveau refuge. Puis, elle écoute les 

directives de ses nouvelles maîtresses. 

Elle considère chaque demande 

comme venant de Dieu. Quand celles-

ci deviennent pénibles, elle se tourne 

vers Dieu et les offre en sacrifice.  

C’est une joie pour elle de converser 

avec Dieu et de lui montrer son 

amour. Ces conversations lui permettent de découvrir et d’adorer 

ses attributs. Les louanges et la reconnaissance qui en découlent 

sont continuelles, car la Création  lui procure les mots pour en 

révéler les secrets. 

Toutefois, elle n’oublie pas ses proches. Elle lui confie toutes les 

personnes qu’elle côtoie et l’en remercie d’avance pour les grâces 

reçues. La vie des consacrés est toute tracée. 

Le besoin de louer Dieu ou d’intercéder pour les âmes comble 

l’abîme de la Vierge Marie. Son "vide de soi", sa pureté permet 

la vie divine. 

 

Réflexion 

Ça ne prend rien pour qu’un enfant soit heureux. Le sourire d’une 

maman, l’approbation et l’appui d’un papa ou d’un de ses 

représentants et le bonheur est complet. S’appuyant sur leur 

amour, à l’heure de Dieu, l’enfant peut maintenant les quitter et 

aller à la découverte du projet de Dieu pour lui. 

Pour ce faire, les conversations, les prières et les retours d’amour 

à Jésus sont toujours nécessaires. Car, comme Maman Marie, un 

cœur pur sait qu’il doit tout à Dieu. 
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*Psaume 145 

Mon Dieu, toi le Roi, je veux dire ta grandeur, t’exprimer ma 

reconnaissance éternelle. 2 Je veux le faire tous les jours, et te 

glorifier sans fin. 3 Le Seigneur est grand, infiniment digne d’être 

loué; Sa grandeur est sans borne.  

 

4 Que chaque génération annonce à la suivante ce que tu as fait et 

lui raconte tes exploits ! 5 Je veux parler de ta majesté, de ta gloire, 

de ta splendeur, et faire le récit de tes merveilles. 6 Qu’on parle 

de ta puissance redoutable ! Moi, je veux énumérer tes hauts faits 

! 7 Qu’on rappelle tes grands bienfaits, et qu’on proclame avec 

joie ta fidélité !  

 

8 Le Seigneur est bienveillant et compatissant, patient et d’une 

immense bonté. 9 Le Seigneur est bon pour tous, son amour 

s’étend à tous ceux qu’il a créés. 10 Que tous ceux-là te louent, 

Seigneur, que tes fidèles t’expriment leur gratitude ! 11 Qu’ils 

parlent de ton règne glorieux, qu’ils disent de quoi tu es capable ! 

12 Ils apprendront ainsi aux humains tes exploits et la glorieuse 

majesté de ton règne. 

 

Prière : 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie quand elle rendait gloire à Dieu pour son plan divin et priait 

pour tous ses enfants :   « N’ayant jamais fait ma volonté humaine, 

ma présence auprès d’elles leur donnait un retour d’amour et de 

gloire pour la grande œuvre de la Création....Je priais beaucoup 

pour que la paix vienne entre Dieu et les hommes.»* et j’y joins ma 

prière et celle de toute la famille humaine, de tout temps. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande pour tous, la grâce de 

découvrir l’Amour du Père et le plaisir de se blottir entre ses bras. 

*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.58 
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4. Quatrième jour : la confiance 

On annonce à la Vierge Marie qu’elle doit quitter le Temple pour 

épouser un homme d’Israël et fonder une nouvelle famille. Les 

larmes tombent. C’est que cela enfreint son désir d’être totalement 

consacrée à Dieu. Ce n’est pas sa vie personnelle qui l’inquiète. Ce 

sont les prières, les conversations intimes et les échanges d’amour 

avec Dieu qui semblent être en danger. 

Le grand Prêtre la rassure. Il lui suggère de confier son vœu à son 

futur époux et de s’en remettre à Dieu. Ébranlée, elle cherche Dieu 

dans ce qui lui arrive. Sa pureté ne met pas en doute les échanges 

amoureux avec Lui. Mais comment harmoniser tous ces 

événements ? Elle prend la décision de dire la vérité à son futur 

époux. La Providence de Dieu pourvoira pour la suite. 

Réflexion 

Personne ne peut remettre en question 

une vraie rencontre avec Dieu. Le temps 

mis dans les nombreuses lectures, les 

prières inspirées, les lumières 

personnelles servent de rempart contre 

ceux qui veulent nous éloigner du plan 

divin. 

Un seul retour avec un de ces échanges 

nous reconnecte avec Lui. À l’intérieur de 

nous, si on reste dans la vérité et que nos 

intentions sont pures, les mouvements de la petite boule d’amour 

nous indiquent la direction que veut la Volonté de Dieu.  

 

Marie nous dit : « J’attendais que Dieu lui-même organise les 

choses pour que s’accomplisse son adorable Volonté. »*  

 

*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.62 
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Psaume 22 

R/ Le Seigneur est mon berger : rien ne saurait me manquer.  

Le Seigneur est mon berger :  

je ne manque de rien.  

Sur des prés d'herbe fraîche, il me fait reposer.  

Il me mène vers les eaux tranquilles  

et me fait revivre ;  

il me conduit par le juste chemin  

pour l'honneur de son nom.  

Si je traverse les ravins de la mort, je ne crains aucun mal,  

car tu es avec moi :  

ton bâton me guide et me rassure.  

 

 

Prière : 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie quand elle a accepté l’épreuve de remettre en question son 

projet de vie : « … ce qui aurait pu me paraître en contradiction 

avec la sainteté de ma vie, Dieu l’utilisa admirablement dans la 

poursuite de ses desseins en accordant à l’humanité la grâce que 

je désirais… celle de la venue du Verbe Divin sur la terre. »*  et 

j’y joins mon fiat et celui de tous les êtres humains, autant du passé, 

du présent et du futur, dans le but d’imiter notre Mère. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande pour tous, la grâce de se 

conformer en toute chose à la Divine Volonté pour que les divins 

desseins s’accomplissent en chacun de nous. 

 

*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.61 
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5. Cinquième jour : l’humilité et la confiance 

La Vierge Marie est revenue à Nazareth après sa visite à Élisabeth. 

Elle a le cœur gros parce qu’elle est enceinte et Joseph ne le sait 

pas encore. Elle cherche donc le moment propice à des 

confidences. Mais le Seigneur ne le veut 

pas. Il ne dispose pas cet événement que 

la jeune maman espère de tout son cœur. 

Il ne lui reste que l’attente. 

Pourtant, les changements physiques 

commencent à paraître ce qui pourrait 

faire lever quelques mépris. Or, cela ne la 

touche pas. La seule chose qui préoccupe 

la toute pure est le manque de respect, par 

méconnaissance, qui pourrait sortir de Joseph.  

Humblement, dans le silence et la confiance, elle attend la 

manifestation de la Volonté de Dieu. La pureté de son attitude lui 

vaut une belle grâce. En effet, pendant une nuit, un ange révèle à 

Joseph que l’enfant de Marie est le Sauveur. 

Réflexion 

Souvent, l’absence de paroles laisse lever toutes sortes de pensées, 

habituellement formées par l’ego. Il nous fait découvrir ce qui 

meuble notre esprit. La découverte de certaines d’entre elles peut 

nous faire rougir. Mais la présence de notre maman du Ciel nous 

rassure. Elle comprend et est prête à intercéder.  

Tout ce qui vient d’elle est fait d’amour  et de plus d’attention à 

l’autre. En maintes circonstances, sa pureté nous suggère de nous 

taire et de donner à l’autre la chance de s’expliquer. C’est ainsi 

qu’on fait un pas vers Dieu. 
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Exhortations 

« Faites silence pour m’écouter. » Is 41,1 

 

Dieu a des choses à nous dire, 

des merveilles à vous raconter. 

 

 

 

Prière : 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie quand elle a attendu patiemment l’heure de Dieu par son 

silence et sa discrétion : « Je ne laissais rien paraître 

extérieurement de ces grands océans de grâces que je 

possédais. ».*  J’y joins mon propre fiat et celui de tous mes  frères 

et sœurs de la terre autant du passé, du présent et de l’avenir. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande pour tous la grâce de voir 

dans son proche le projet que Dieu veut réaliser. 

 

 
*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.64 
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6. Sixième jour : aimer comme Jésus aime 

 Ayant renoncé à sa propre volonté à chaque jour, la Vierge Marie 

va à ses occupations avec le cœur léger. Sa pensée est centrée sur 

le bien de Jésus et de sa petite famille. Elle n’est pas un fardeau 

pour elle. S’oubliant, ses désirs sont 

très humbles et très modestes. Elle ne 

possède pas de grands biens matériels.  

Son bonheur réside dans les échanges 

avec son Père du Ciel et dans le service 

de ses proches. 

L’anéantissement de son vouloir 

humain fait d’elle un instrument qui 

accueille les Volontés de Dieu au fur et à mesure qu’elles se 

présentent. Elle suit les mouvements d’Amour que l’Esprit Saint 

lui donne dans le moment présent. Sa pureté d’âme lui indique 

comment aimer, aimer comme Jésus aime. 

Réflexion 

L’oubli de soi vécu par la Vierge Marie nous donne un modèle de 

vie. Ce n’est pas dans les grandes manifestations que nous le 

découvrons. C’est dans la joie du don de nos actes quotidiens. Faits 

par amour, ils réjouissent le cœur de Dieu. 

Pour cette raison, la vérification de l’état de notre âme est  

primordiale dans nos relations humaines. Vérifier s’il y a de 

l’amour dans notre cœur pour pouvoir imiter Maman Marie. 

S’approcher de sa pureté qui attirait la Source d’Amour et 

permettait l’action de Dieu dans les âmes. 
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Comme Marie, voir Jésus et l’aimer.  

Comme Marie, voir Jésus "dans le proche" et l’aimer.  

Ça change tout. La charité devient vivante.  

Après avoir accueilli l’Amour du Père, la Vierge Marie voit en 

l’autre "le Jésus" qui grandit, qui fait des pas pour devenir vraiment 

un enfant de Dieu.  

Cette vue procure paix, patience, miséricorde et beaucoup 

d’espérance.  

Les yeux de Marie la toute pure perçoivent les Volontés de Dieu. 

 

Prière 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie qu’elle a formé en redonnant à ses proches tout l’Amour 

qu’elle avait puisé à la Source. « Je ne faisais que de descendre et 

remonter vers ma céleste Patrie et me jeter dans les bras paternels 

de mon Papa céleste. »* J’y joins tous mes petits actes d’amour et 

ceux de tous les enfants de la terre qui ont voulu, veulent ou 

voudront aimer de tout leur cœur. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande pour tous la grâce du 

détachement de tous les biens terrestres et celle d’apprendre à faire 

des actes purs et pleins d’amour comme Maman Marie. 

 

*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.65 
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7. Septième jour : l’acceptation de la perte 

Ça fait trente ans que Joseph et Marie s’occupent de leur petite 

famille. Ils ont passé bien des épreuves ensemble. Or, voilà que le 

Seigneur rappelle Joseph. 

Le cœur de la Vierge Marie est 

déchiré. Son complice, son 

protecteur retourne dans la 

demeure de Dieu.  

Le départ de son époux pour le 

ciel lui fait mal. Penser qu’elle ne pourra plus lui parler ou le 

côtoyer rend son âme triste. On voit que plus la personne t’a 

apporté son soutien, plus c’est difficile de le perdre. 

Les larmes de la Vierge Marie tombent généreusement et sa bouche 

dit encore fiat à la Volonté de Dieu. Sa pureté ne permet pas qu’elle 

se rebelle. Elle va chercher Jésus pour prier et accepte que la 

mission terrestre de Joseph soit terminé. 

Réflexion 

Dieu est généreux avec nous. Il pourvoie à tout ce dont nous avons 

besoin. Les personnes et les choses qui nous entourent sont un 

cadeau divin. Quand l’heure de Dieu vient pour nous l’enlever, la 

découverte du trésor se fait dans toute sa plénitude.  

Pourtant, c’est un bien. Malgré les apparences défavorables, le 

croyant est invité à imiter Marie et à s’abandonner dans les bras de 

Dieu. Encore une fois, sa pureté nous indique le chemin de Dieu.  

L’acceptation totale de la Volonté de Dieu comme l’a vécu la 

Vierge Marie et pour nous, dans la mesure que Dieu nous rend 

capable, permet la construction du Règne de Dieu en nos cœurs. 
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Prière 

Quand le cœur est blessé, il n’y a pas de mots qui conviennent. 

Seule une présence chaleureuse et un regard tourné vers le ciel 

apaise le cœur. 

L’abandon à la Volonté de Dieu et la foi en son œuvre est tout ce 

qui reste.  

La prière n’en sera que plus pure et ardente. 

 

 

Prière 

Immergée dans l’Amour, je prends l’acte primordial de la Vierge 

Marie quand elle a perdu son époux, son frère et son protecteur. 

« La Volonté de l’Éternel qui l’avait voulue épouse et Mère, lui 

imposait maintenant le veuvage et l’abandon de sa Créature. »* 

J’y joins tous mes deuils et les deuils de ceux qui ont vécu, vivent 

ou vivront la perte d’un être cher. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande pour tous, cette grâce, soit 

l’appui et l’accompagnement de Jésus dans toutes  ces heures où le 

vide se fait sentir et que le fiat est plus difficile à prononcer. 

 

**Maria Valtorta, L’Évangile tel qu’il m’a été révélé, T. 1, p.273 
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8. Huitième jour : les yeux rivés sur la mission 

Toute seule en ce monde, ayant perdue ses parents et son époux, 

la Vierge Marie n’a que Jésus comme attache personnelle. 

Or, Il est prêt de la porte et lui 

annonce qu’Il doit partir. Le 

temps de la mission publique 

est arrivé. Le cœur de la Mère 

se serre.  

Les peines de toutes les 

épreuves vécues jusqu’ici effleurent sa mémoire : le départ de la 

maison familiale, celui du Temple, celui de Nazareth puis de 

Bethlehem, celui de l’Égypte et du retour, leur pauvreté matériel 

et d’autres enfin, comme le décès de Joseph. 

Mais à cause de sa pureté, elle ne s’y arrête pas. Elle s’emploie 

plutôt à bénir Jésus dans sa mission. Courageuse, elle ne lui met 

pas un autre fardeau sur ses épaules. Dans un sourire pur et un fiat 

fidèle, elle accepte la Volonté de Dieu. 

Réflexion 

Que c’est grand une bénédiction ! Quand Jésus a annoncé à Marie 

que le temps était venu de se faire connaître et d’aller à la 

recherche des brebis perdues, elle a signifié son accord. Elle l’a 

béni. Cela veut dire : « Va en paix. Je t’appuie. Ne t’inquiète pas 

pour moi. » 

Que c’est grand ! Que ça fait du bien au cœur de celui qui va en 

mission ! Savoir que, quand cela va être dur, il y a des bras dans 

lesquels, on peut se réfugier.  

Savoir qu’il y a un cœur pur qui t’aime et qui s’oublie pour toi. 

Comme celui de Maman Marie ! 
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Devant l’amoncellement des épreuves, l’attitude de Maman 

Marie est renversante : 

« Ma fille, le vrai amour ne dit jamais "C’est assez" et ne regarde 

jamais aux souffrances. » * 

 

 

 

C’est l’Amour de Dieu qui s’incarne dans la Vierge Marie. 

 

Prière 

Immergée dans l’Amour, en cette heure difficile, je prends l’acte 

primordial de la Vierge Marie quand elle a laissé partir Jésus vers 

sa vie de souffrance. J’y joins mon fiat et les fiat de toutes les 

personnes, de tout temps, qui devront participer à 

l’accomplissement du projet de Dieu pour l’humanité. 

 

Et pour la gloire de Dieu, je demande pour tous, la grâce de se 

tourner vers Dieu et, dans une attitude de foi, d’accompagner le 

choisi par nos prières. 

 

*L. Piccarreta, La Vierge Marie dans le Royaume de la D.V. p.75 
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9. Neuvième jour : toute donnée à Dieu 

 

La Vierge Marie et les apôtres sont au cénacle. Ils lisent et 

méditent la Parole de Dieu. Leurs cœurs sont ouverts et sentent 

l’Amour de Dieu qui s’approche. Suivant l’exemple de Marie, ses 

compagnons tentent de se 

recueillir encore plus. Ils prient 

silencieusement.  

Soudain, un grondement se fait 

entendre. Pendant que la Vierge 

Marie tombe en extase, ces 

derniers sont apeurés.  

L’arrivée de l’Esprit Saint provoque différentes réactions. 

Certains sont prêts à s’enfuir et d’autres se recroquevillent et 

tremblent en demandant pardon.  

Mais, la toute pure est là montrant une joie lumineuse et une paix 

communicative. Instinctivement, ils se rapprochent d’elle. La 

pureté de la Vierge Marie attire le Feu Paraclet et celui-ci se 

partage en treize flammes. 

Réflexion 

La première famille de Marie, hormis celle de Jésus et Joseph, fut 

celle de ses apôtres. Ils furent les premiers enfants légués 

officiellement par Jésus sur la croix. 

Mais, c’est à la Pentecôte que l’Esprit Saint, retrouvant l’espace 

voulue par la pureté de Marie, y déposa de nouvelles mers 

d’Amour pour elle et pour ses enfants.  

Toute donnée à Dieu, l’amour de l’Immaculée est prêt à se 

répandre pour ses enfants.  
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Acceptons l’Amour de la Vierge Marie ! 

Car il faut entourer le pécheur de beaucoup d’amour 

pour qu’il accepte de voir son péché. 

 

Trinité Sainte, 

Vous avez pensé Marie, une créature si pure que sa beauté ravit 

votre Être Suprême. 

Vous avez voulu Marie, une femme si sainte que son cœur vous 

appartient totalement. 

Vous avez fait Marie, la plus petite fleur de la Création mais une 

fleur dont le parfum veut se répandre sur toute la terre.  

Vous avez caché en elle d’immenses trésors pour les protéger des 

mains ingrates. Ses joies, ses peines, ses souffrances, toute sa vie 

est imprégnée de la Volonté de Dieu. Par son état d’Immaculée, 

elle a ouvert les portes à une vie nouvelle et divine. 

Immergés dans l’Amour de l’Esprit 

Saint, nous prenons toutes ses pensées, 

ses gestes, ses comportements et ses 

actions et y joignons notre désir de lui 

ressembler. 

Et pour la gloire de Dieu, nous  

demandons pour toutes les créatures de 

la terre, passées, présentes et futures, la 

grâce d’actualiser tous les mérites de 

l’Immaculée Conception, spécialement 

ceux qui sont moins connus, pour le salut des âmes et la venue du 

Royaume de Dieu en ce monde. Amen. 

Le 21 novembre 2020                                              Gisèle Kirouac 
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Et pour ceux et celles qui veulent en savoir plus : voici un texte 

de Luisa Piccarreta sur l’Immaculée Conception de Marie. 

 

Tome 15, le 8 décembre 1922 

 

Le prodige de l’Immaculée Conception de Marie. Ce qu’elle 

a accompli dès les premiers instants de son existence. 
 

« J’écris par obéissance… 

 

Je pensais au grand miracle de l’Immaculée Conception de ma 

Reine et Mère céleste et, en moi, j’ai entendu : « Ma fille, 

l’Immaculée Conception de ma Mère bien-aimée fut si 

miraculeuse et merveilleuse que le Ciel et la terre en furent 

étonnés et célébrèrent. Les trois Personnes divines rivalisèrent 

entre elles : le Père émit une immense mer de Puissance ; moi, le 

Fils, une immense mer de Sagesse et l’Esprit Saint une immense 

mer d’Amour éternel. Ces mers se fondirent pour n’en former 

qu’une. Et, en son milieu, la Vierge fut conçue, élue parmi les 

élus. La Divinité veilla à la substance de cette conception. 

 

« Cette mer fut non seulement le centre de vie de cette créature 

unique et merveilleuse, mais elle l’entoura pour la protéger de 

tout ce qui aurait pu la ternir, de même que pour lui donner d’une 

manière toujours renouvelée la beauté, les grâces, la puissance, 

la sagesse, l’amour, les privilèges, etc. Sa petite personne a été 

conçue au milieu de cette mer et s’est développée sous l’influence 

des vagues divines. Dès que cette noble et exceptionnelle créature 

fut conçue, elle a voulu offrir à Dieu ses embrassements, son 

amour réciproque, ses baisers et le charme qui venait de ses 

sourires candides; elle n’a pas voulu attendre, comme il est 

habituel chez les autres créatures. Aussi, dès sa conception, je lui 

ai donné l’usage de la raison et l’ai enrichie du don de toutes les 

sciences. Je lui ai permis de connaître nos joies de même que nos 

peines au sujet de la Création. 
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 « Dès le sein de sa mère, elle venait au Ciel au pied de notre 

trône nous embrasser, nous offrir son amour réciproque et ses 

tendres baisers. Se jetant dans nos bras, elle nous souriait avec 

tant de gratitude et de remerciements qu’elle provoquait nos 

sourires. Oh! comme il était beau de voir cette créature innocente 

et privilégiée, si riche de toutes les qualités divines, venir parmi 

nous, débordante d'amour et de confiance, sans crainte. Seul le 

péché sépare la créature du Créateur, détruit l’amour et 

l’espérance, fait naître la crainte. 

 

« Elle venait parmi nous en tant que Reine qui, par son amour – 

déposé en elle par nous –, nous faisait répondre à ses désirs, nous 

ravissait, nous incitait à célébrer et captivait notre Amour. Et 

nous lui permettions tout cela. Jouissant de cet amour qui nous 

enchantait, nous la fîmes Reine du Ciel et de la terre. Le Ciel et 

la terre exultaient et se réjouissaient avec nous du fait qu’ils 

avaient enfin, après tant de siècles, une Reine. Le soleil souriait 

dans sa lumière et se considérait heureux de servir sa Reine en 

lui donnant sa lumière. Les cieux, les étoiles et l’univers entier se 

réjouissaient et célébraient parce qu’ils pouvaient charmer leur 

Rein en lui laissant voir leur beauté et l’harmonie dans laquelle 

ils baignent. Les plantes souriaient parce qu’elles pouvaient 

nourrir leur Reine ; même la terre souriait et se sentait ennoblie 

d’être en mesure d’offrir une demeure à son Impératrice et d’être 

parcourue par ses pas. Seul l’enfer pleura, se sentant affaibli par 

l’arrivée de cette souveraine. 

 

« Sais-tu quel fut le premier acte de cette créature céleste 

lorsqu’elle vint devant notre trône pour la première fois ? Elle 

savait que toutes les méchancetés des hommes venaient de la 

rupture entre leur volonté et la Volonté de leur créateur. Elle 

frémit et, sans perdre de temps et sans hésiter, elle déposa sa 

volonté au pied de notre trône. Notre Volonté s’est liée à la sienne 

et devint le centre de sa vie, à tel point qu’entre elle et nous toutes 

les relations et les communications furent ouvertes, et il n’y avait 

aucun secret que nous  ne lui avons pas confié.  
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Ce fut précisément l’acte de déposer sa volonté à nos pieds qui 

fut le plus beau, le plus grand et le plus héroïque de tous ses actes. 

Ravis de cela, nous l’avons fait Reine de tout. Vois-tu donc ce que 

signifie être lié à notre Volonté en ignorant la sienne ?  

 

« Son deuxième acte fut d’offrir par amour pour nous sa totale 

disponibilité pour tout sacrifice que nous lui demanderions. Son 

troisième acte a été de restaurer l’honneur et la gloire de la 

Création que l’homme avait entachés en faisant sa propre 

volonté. Dès son premier moment dans le sein de sa mère, elle a 

pleuré d’amour pour nous et de douleur devant la chute de 

l’homme. Oh ! comme ses pleurs innocents nous touchèrent et 

hâtèrent l’accomplissement de la Rédemption si longuement 

attendue. Cette Reine nous dirigea, nous lia et nous arracha des 

grâces infinies. Elle chercha si ardemment à ce que nous nous 

penchions sur la race humaine que nous ne pouvions résister à 

ses incessantes supplications. 

 

« Mais d’où lui venait un tel pouvoir et une telle influence sur la 

Divinité ? Ah ! tu as déjà compris que c’était le pouvoir de notre 

Volonté agissant en elle. En même temps qu’elle la gouvernait, 

cette Volonté lui donnait un pouvoir sur Dieu lui-même. Comment 

pouvions-nous résister à une créature si innocente, remplie du 

pouvoir et de la sainteté de notre Volonté ? Cela aurait été de 

résister à nous-mêmes. Nous voyions en elle nos qualités divines. 

 

« Les réverbérations des attributs divins l’enveloppaient comme 

des vagues, les réverbérations de notre Sainteté, de notre Amour, 

de notre Pouvoir, etc. C’était notre Volonté sise en elle qui attirait 

en elle toutes ces réverbérations de nos divines qualités et qui 

constituait la couronne et la défense de la Divinité demeurant en 

elle. Si cette Vierge immaculée n’avait pas possédé la Divine 

Volonté comme centre de sa vie, toutes les autres prérogatives 

dont nous l’avions enrichie auraient été sans effet. C’était la 

Divine Volonté qui la confirmait et préservait ses nombreux 

privilèges. Et ils augmentaient constamment. 
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 « Quand nous agissons, nous le faisons avec raison, sagesse et 

justice. La raison pour laquelle nous l’avons constituée Reine de 

toutes les créatures est la suivante : elle n’a jamais donné vie à 

sa volonté humaine. Notre volonté a toujours été entière en elle. 

Comment aurions-nous pu dire à une créature : "Tu es la Reine 

des cieux, du soleil et des étoiles" si, au lieu d’être dirigée par 

notre Volonté, elle l’avait été par sa propre volonté ? Toutes les 

choses créées se seraient alors soustraites à son autorité. Dans 

leur langage muet, elles auraient dit : "Nous ne la voulons pas. 

Nous lui sommes supérieures parce que nous n’avons jamais 

quitté ton éternelle volonté. Telles que tu nous a créées, telles que 

nous sommes." C’est ce qu’elles auraient dit : le soleil avec sa 

lumière, les étoiles avec leur scintillement, la mer avec ses 

vagues, etc 

 

« Toutefois, voyant cette sublime Vierge qui n’avait jamais voulu 

connaître sa propre volonté mais seulement celle de Dieu, elles 

ont célébré et, encore plus, elles se sont trouvées honorées de 

l’avoir comme Reine. Elles coururent auprès d’elle, lui rendirent 

hommage en mettant la lune sous ses pieds comme marche-pied, 

les étoiles comme sa couronne, le soleil comme son diadème, les 

anges comme ses serviteurs, et les hommes pour l’assister. 

Absolument tous l’honoraient et lui rendaient hommage. Il n’y a 

pas d’honneur ou de gloire qui ne puissent être accordés à notre 

Volonté, soit qu’elle agisse en nous, soit qu’elle habite une 

créature. 

 

« Sais-tu quelle fut la première action de cette noble Reine quand 

elle est sortie du sein de sa mère et a ouvert ses yeux à la lumière 

de ce bas monde ? À sa naissance, les anges lui chantèrent des 

berceuses. Elle en fut ravie, sa belle âme quitta son petit corps et, 

accompagnée par un hôte angélique, elle circula dans le Ciel et 

sur la terre cueillant tout l’amour que Dieu avait répandu sur la 

Création. Elle vint au pied de notre trône et nous offrit cet amour. 

Ensuite, elle articula son premier merci au nom de tous. 
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« Oh ! comme nous fûmes heureux d’entendre ce merci de cette 

Reine enfant, et nous l’avons comblée de toutes les grâces et de 

tous les bienfaits, excédant ceux de toutes les autres créatures 

ensemble. Puis, se jetant dans nos bras, elle s’est réjouie avec 

nous et, nageant dans une mer de félicité, elle acquit une nouvelle 

beauté, une nouvelle lumière et un nouvel amour. De nouveau, 

elle intercéda pour la race humaine, priant avec larmes pour que 

le Verbe éternel descende sauver ses frères. Pendant qu’elle 

faisait cette démarche, notre Volonté l’informa que le Verbe 

descendrait sur la terre. 

 

« Alors, elle quitta immédiatement nos réjouissances. Pour faire 

quoi ? Pour réaliser notre Volonté. Quel puissant aimant 

constituait notre Volonté vivant sur la terre dans cette Reine 

nouveau-née ! La terre ne nous semblait plus étrangère comme 

auparavant et nous ne voulions plus la punir en donnant libre 

cours à notre Justice. Le pouvoir de notre Volonté dans ce petit 

bébé innocent retenait le bras de notre Justice; elle nous souriait 

depuis la terre et transforma la punition en doux mercis et en 

sourires. Incapable de résister à l’enchantement, le Verbe éternel 

devança son intervention. Ô merveille de la Divine Volonté : à toi 

tout est dû, pour toi tout s’accomplit. Il  n’y a pas de plus grande 

merveille que notre Volonté demeurant dans une créature ! » 

 

*** 
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« Oh ! comme nous fûmes heureux d’entendre ce merci de cette 

Reine enfant, et nous l’avons comblée de toutes les grâces et de 

tous les bienfaits, excédant ceux de toutes les autres créatures 

ensemble. Puis, se jetant dans nos bras, elle s’est réjouie avec 

nous et, nageant dans une mer de félicité, elle acquit une nouvelle 

beauté, une nouvelle lumière et un nouvel amour. De nouveau, 

elle intercéda pour la race humaine, priant avec larmes pour que 

le Verbe éternel descende sauver ses frères. Pendant qu’elle 

faisait cette démarche, notre Volonté l’informa que le Verbe 

descendrait sur la terre. 

 

« Alors, elle quitta immédiatement nos réjouissances. Pour faire 

quoi ? Pour réaliser notre Volonté. Quel puissant aimant 

constituait notre Volonté vivant sur la terre dans cette Reine 

nouveau-née ! La terre ne nous semblait plus étrangère comme 

auparavant et nous ne voulions plus la punir en donnant libre 

cours à notre Justice. Le pouvoir de notre Volonté dans ce petit 

bébé innocent retenait le bras de notre Justice; elle nous souriait 

depuis la terre et transforma la punition en doux mercis et en 

sourires. Incapable de résister à l’enchantement, le Verbe éternel 

devança son intervention. Ô merveille de la Divine Volonté : à toi 

tout est dû, pour toi tout s’accomplit. Il  n’y a pas de plus grande 

merveille que notre Volonté demeurant dans une créature ! » 

 

*** 
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« Sais-tu quel fut le premier acte de cette créature céleste 

lorsqu’elle vint devant notre trône pour la première fois ? Elle 

savait que toutes les méchancetés des hommes venaient de la 

rupture entre leur volonté et la Volonté de leur créateur. Elle 

frémit et, sans perdre de temps et sans hésiter, elle déposa sa 

volonté au pied de notre trône. Notre Volonté s’est liée à la sienne 

et devint le centre de sa vie, à tel point qu’entre elle et nous toutes 

les relations et les communications furent ouvertes, et il n’y avait 

aucun secret que nous  ne lui avons pas confié. » 

 

L. Piccarreta, Le Livre du Ciel, tome 15, le 8 décembre 1922 

 

 

 

 

 

 

*Advenant le cas où il y avait déjà un (ou des) propriétaire des 

droits des images utilisées dans ce document, nous nous en 

excusons d’avance et le tout sera corrigé ultérieurement.   

 

 

 

Le 20 avril 2022                                            Gisèle Kirouac  

gis.kirouac@videotron.ca 


